




Toilette de la Tour Eiffel ©GB

Nuit des Barricades, 1968 ©GB

Toujours engagé au service d’une cause, il 
décide de dénoncer la misère et se rend 
dans les usines et les bidonvilles, chez 
les familles les plus modestes et dans les 
quartiers populaires. Gérald Bloncourt suit 
ces générations de travailleurs émigrés, 
déracinés sur les chantiers, les chaînes 
automobiles, dans les mines. Les oubliés 
des trente glorieuses dont les noms ne 
figurent sur aucun mémorial. Des milliers 
de sans noms sortent ainsi de l’oubli dans 
un ultime hommage.

Photographe indépendant
Il parcourt la France et suit tous les conflits 
sociaux. à la fête de l’humanité, il couvre le grand 
rassemblement pacifiste mais aussi les récitals de 
grandes vedettes de la chanson. Les évènements 
de mai 1968 éclatent, rébellion des étudiants, 
occupation de l’usine Renault... 

« Je ne me sentais pas photographe à la 
recherche de clichés extraordinaires mais 
simple scribe recopiant ces milliers de visages, 
ces attitudes, cette puissance qui émanait 
de toutes les allées pleine de monde… Oui, je 
l’avais sous les yeux cette classe ouvrière qui me 
faisait rêver quand je lisais Lénine et tous ces 
chantres de la révolution… Plus que jamais je 
me sentais responsable de décrire, de traduire, 
de transmettre la colère de ses hommes … »

La Révolution des Œillets
Gérald s’intéresse à d’autres combats menés par des hommes épris de liberté partout 
dans le monde… Il couvrira la Révolution de Œillets. Le 25 avril 1974, à Lisbonne, il 
assiste au soulèvement militaire de soldats contestataires qui met fin à un demi-siècle 
de dictature.

�ü�����‘�—�–���±�–�ƒ�‹�–���•���’�Š�‘�–�‘�‰�”�ƒ�’�Š�‹�‡�”���è�����‡�•���”�‹�”�‡�•�á���Ž�‡�•���’�Ž�‡�—�”�•�á���Ž�‡�•���ª�‡�—�”�•���ƒ�—�š���…�ƒ�•�•�‘�•�•���†�‡�•���ˆ�—�•�‹�Ž�•�å��
Lisbonne explosait de rires, de joie et d’une indescriptible allégresse… »
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De nombreux reportages suivront, toujours avec ce regard « engagé », ces images qui 
donnent à voir et à penser. Peintre, poète, écrivain, photographe, Gérald Bloncourt est 
toujours actif et n’arrête pas de poursuivre son combat pour son Haïti natale et pour 
défendre les valeurs humaines qui sont au centre de son œuvre.

Les vacanciers, 1967 ©GB

La Marelle, Paris ©GB

Des centaines de milliers d’images 
constituent lamémoire vive 
de Gérald Bloncourt. Instants 
innombrables qui prennent 
sens, trouvent une cohérence, 
constituent une œuvre. 
Le photographe fait revivre ses 
images, exhume des clichés qui 
nous éclairent sur la réalité d’hier, 
la rend compréhensible, palpable. 
Autour de ces moments figés pour 
l’éternité, Gérald revient sur les 
circonstances, souligne des détails 
qui ont accompagné la prise de vue.

Moments figés pour l’éternité

Gérald Bloncourt a choisi la photographie 
comme moyen d’action, arme, dira-t-il, la 
plus adaptée à faire partager ses idées pour 
une société plus juste qui protège les faibles, 
les opprimés, qui dénonce le racisme et les 
préjugés. 

« J’étais conscient de tenir un outil, une 
arme, un moyen de communication 
visuelle entre les hommes. »

L’histoire de Gérald Bloncourt est un roman 
riche, plein de rebondissements, d’inattendus, 
de peines, de joies, de passions et d’amour aussi.

Les photographies de Gérald Bloncourt sont-elles des 
rencontres ?
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SOLILOQUE ÉPHÉMÈRE... 

Je me balade dans la ville 
Je recopie la vie 

Telle que je la vois 
Sans tricher 
Sans façon 

Sans remords 
Je mets’ bout à bout 

tout ce que je perçois 
de palpable 

d’inéluctable  
d’imparable 

Tout ce qui goutte à goutte 
pas à pas 

fait de moi 
un autre qui regarde 

qui voit 
qui traine 

et qui s’oublie 
dans le long cheminement 

des êtres 
qui coudoient l’instant 
qui ne reviendra plus 

Je ne crée rien 
J’enregistre 
Je recopie 
J’amasse 

Je passe…

©Gérald Bloncourt 
Paris, 17 novembre 2014
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